
Wcomme Fenfaît. gûâté donît tout fait sourire
et paraît bien ve nu.

maut-icet, qui m'avait rejoinit selon Sa
promlesse, comprit sur-le-champiil lat position
faite à Madeleine par- lat bonté dle ses hôtes.

- Vous n'av'ez plis toujours eu votre
comiipte, eti fait d'aisance et de bonhequr, lui
dlit-il ; mais il mie semble qlue pbour le quart
d'heure cii vous paie votre arrivée, ina
vieille.

-1est certain que le patys est atgréaLble
répliqua la bonne femmae, qlui n'aimait pais
à avouer- trop hiaut soni content emient.

---Oui, reprit Maturicet ; in. is ce sont les
braves gens qui font les 1-ojîs paiys, et vous
êtes tombée ici (laits une colonie (le chîré-
tiens d'une espèce pas trop coninune.

~-Aussi, je lie mle plains pats 11 fit obser-
ver Madleleine.

-Et vous avez raison ! continua le mnai-
tre mançon ; les bons cSeurs vous ont rendu
pulus qlue la chance nle vous avait ôté :voilà
pourqîuoi je vous conseille (le remercier lat
mnaladlie (lui vous a valu tant de0 serviteurs
et d'amnis. Si vous aviez encore vos yeux...

-)e quoi ! (le quoi l nies yeux 1 inte-
rom1-pit, la4 vieille mlère imnpatienitée ; va«ý-t-il
pa Wiigiir par- li-sird !que je suis
aveugrle

--etjuste !vous êtes guérie, répliqua,
MXauricet en sourianît.

-Et la preuve, c'esý que je vous vois,
continua iNadeleine (lui entendait le bruit
des fourchettes, vous ôtes à table avec
Pierre Henirai ! Al i !ah ! Et tout à l'heur-e
VOUS aviez le pain, et vous en avez coupé.
Ahi ! ah 1 ah l c'est (lue l-ien nie m'échappe,
et il y eîx a encore plus dun qui' ont leurs
yeux (le quinze anîs, et qui ne feraienit pls
ce que je fais ici. -

La. mère ]Rit-iou vint appuyer le dlire (le
M4adeleinie ei mrapprtanît tout ce (lui était
laissé à ses soinms dans la maison. L'excel-
lente femnme avait compris que pour l'infirmae
(lui a (lu coeur la plus dur-e épi-cuve, était le
senitimient (le soli inîutilité ; Genev'iève reni-
chiérit encor-e sur- lat fermiière. Quand ]tous
fûmies emi route p)our revenir, Mauricet mue
tit remiarquer cette bonnue entenîte (le toute
la famille pour contentter Mad.tleleinef.

-Oit dit pour-tanît que le nmonde e-st nié-
chant !ajouti-t-il avec chaleur ; que les
bous %onIt devenus (les espèces de mlerle-s
blancs imnpossîibles a tr-ouver- ,uais ceux qui
le répètent, vois-tu, nie les cherchent pets. e-t le

com-, <le rien <lit-e. Ailonsieitr leobai-t con-
niaissait soni faible, et nie manquait pas deni

abse-. Il avatit une jolie petite figure t-ose,
les mains blanches et lat voix douce comme

unejeunîe fille. On1 eût <lit un <le ces
agnrieautx qu 'oin iaîène avec unt -ubanl ; nmais,
eni téalité, auctine foi-ce ne valait contr-e sa
volonté, et unt dogue enrage eût été plus
facile à conduire. Je l'ai bien su dlans la
suite, à iil gt-'tn<ll iloiîinage. Pour- le
mnomnt, tout se bor-na entre iiou1s à <le
courtes conver-sationîs. Il mime paruit mêmie
que le petit neveu nî'était gurue enchantté
(le I-i colnaisaice <le sa tantte, et qu*il avait
peula- dle salit- sa veste à un b)outrger-on. Au
-lfit, nmos amlitiés et imos occupations nous

émoignaiemit l'un (le l'autre. Ofonsien,- Robert
!étai tla ncé dans la (liéé es gaisettes et
( les commis marchands ; il chantatit <les
romnances, faiisatit des tours (le C'aî-tes, et fré-
quentait les bals dle nuit.

Moi, je vivais àL hlcam-t plus que jaiais.
Ce qlui îmétait a-rivé avec Farounîcaîit mn'a-
vait dégoûté (le la chatmibrée, et.javi loué
un petit cbntsous les toits. Un-ie chaise,
une malle, uaî lit <le sangle y formaients tout
mon moiîlier- ; miais, du1 aioitîs, j'étais seul
l'espace compris entre les quatre maurs î'p
p):rteiiltit qut'àiloi ; oii ne vcanait 1pas,
I ommle a la, chambrée, lme mntager mloi ai-,
ime ti-oubleir mon silence, itcrompr-e imon

chiant ou mon sommeîil. -J'étais mîaître (le
ce <lui m&ieatourtit, ce (lui est le seul mnoyen
d'être inmîtred(e soi-même. Cela, mue par-ut
d'aboa-d si boi <tue je Iuc somîg*ai qu'à en
.jouit- ;jétais conmme le frileux\ qui, une fois
enfoncé sous ses couver-tures, nie peut plus
emi sorti. Je lie doirlotais dans mula libeté
nouvelle, et je lie quitt.t s guèare ima ammaim-
sar-de après mues hieures de travail. MNaut-i-
cet se plaignit deux ou tr-ois fois de aie plus
me voit*.

-.Vat pas t'habituer il. vivr-e cmi sournois,
nie <lit-il :danîs le mond(e comme à F'ariée,
vois-tu, il est bon de -iciiti- tUt peu le coude
dle soi voisin ltu es tropjeuiie pourî te fait-e
calimnavoa et retrerci ainasi danis tai coquille-;,
v-ieans voit- les inmv -; cest saima au cSeur et
ça, fait pr-endr-e F'air-.

Je n' .avais r-ien à répondr-e -,seulemenît,
je comtinuais Ù, rester- citez mioi. -J'taUItlus
pît utiliser cette espèce dce retr-aite cit repn-e-
namnt mon instr-uctionî imitCrromlllue ; mais
peCrsonne iluC iy poussait et le iicmîi seiitis
pas le goût. Je ie pui; dire ce qui se pasý-i
sait aloa-s eau mi ; i'étais c.ommîmime em«ouiîdi
dhans ia unomnchaance ;je restais <les heua-es

restai évanîoui la1. douleur- Imle fit reprendr-e
connmaissanîce oùt l'on voulut mei taanspor-ter.
Je poussai <les oris aigus eni sUppliaJtt (le anc
la.isser-. Il mlle semblait que la terre.su-
laquelle où j'étais étendu faisait par-tic <le
mnioi-iêmuie, et qu'on ie pouvait i'emî arra-
chier. Quelques camairades allèr-ent chericher-
un maédecian et uai br-ancard, tandis qlue les
autres, parmmi lesquiels se tr-ouvait ,Farou-
mnat, continuaienît à m'entourer-. Je s-ouf-
f imis cr-uellemnt ; muais il nie semblait bien
qlue mies blessures n'étaienit plis mortelles.

Le muédecini lui at-riva peu apr-ès mic dt
r-ieni ; il mime dlonnia seulemenît les pî-enlie ssoins, mue fit étendr-e sur le br-ancar-d et col~
duire à l'hôpital.

Je nie tue rappelle que cof usément ce
qui s'y passa pendanit quelques jours. Mon
premier- souveir distinct est- la visite de
Mauricet. Ce fut lui qui m'apprit que
j'étais là depuis umie semaine ; qu'on avait
désespéré de luat guér-ison, et qtue imainte-
nant le chief (le set-vice en r-éponîdait. Le
bm-ave nmaçonx était à îa fois tout r-éjoui (le la
nouvelle et encor-e uit peu emi colèrec conître
moi. Quandc il avait voulu connmaître la
cause (le l'accideant, oi1 lui avait parlé d'une
corde mal attachtée, et il reýpi-icha é-nergi-
qucmnemît ma itèýghigetîce. Je mue justifiai
sans peine c-ii lui racontant ce qui s'était
passé. Il fit uît mouvemnt eut arrière et
frappa ses mains l'uat contre l'autre:

-- Voilà le mot (le la, charade, s'écr-ia-t-il.
Nomi d'uate trique ! j'aurais <lû in'en douter!1
Dès qlue la Ghiourine était là, il y avait à
par-ier que le diable s'en ser-ait mêlé. L'as-
tu déjà <lit à quelqu'uni

--. pel-soute.
-Et il mîy a. point de té iîoiiîs?
-Nous étions seuls au faîte, du bâti-

ment.

-Alors, ->notrc-s, dit-il, après uit imitant
<le réflexion ; accuseri-las preuves uitérene-
lui ne vous cmi débarrasse pas, et ça l'cmîve-
miine Si tui lie <lis rimi, let Ch-iour-me regrar-
denta peut-ête votre coimpte colmme réglé et
nî'y reviendra plus, tanîdis qu'en causant, tu
1 obliger-as a recommiencer. Ce qui t'arrive
est arrivé à bieni d'autres dams niotre état ;
commule o1 âit, le mynest connu I1 Moi-
même, qui te parle, j'ai fait un-faux pas <le
deux étgspar la umalice d'uaî compagtîo
qui taie devait quarantte écus, dont il espé-
rmit c<ii,mnmtça voir quittaince. il n'yavait
que no<us <deux 'à savoir la1 chose ; je Wtai
soufflé muot; j'ai -laissé le temps fait-e jus-

par le nmnéro de soni lit, qui iÎtait duu'z.
Ce lit l'avait déjà requ pout- trois lon-
gues maladies, et était ainsi devenu, en
quelqu!e sorte, sa propr-iété :aussi * If. jVj-
niéro douze était connu (lu mnédecin. en chlef,
des élèves et (les infirmnier. Jamais plusq
douce créature ne marcha sous le ciel.
Quand je dis marcher-, ce n'était plus, hélas!
pour le prave homme, qu'un vieux souvenir
Depuis bienîtôt deux ans, il avait pet-du
piesque complètement le mnouvemenit des

Jambes. Cependant, comme il vivait dle
copies pour le Palais, il nue s'étais pa# s,-op
déconcerté, ainsi qu'il le disait, et il avait
continué à expédier- ses rôles Pur papier
tinbr-é. Un peu plus teî-d, la paralysie
atteignit l.e bras droit ; il s'exerça alors à
écrire de la main gauche ;mais le mal gi-an-

cisant, ~laait flue ranmspoirtér a l'hô-
pital, où il avait eu le bonhteur- de retrouver-
libre son même lit, ce qui l'avait presque
consolé.

-La mauvaise chance n'a qu'un temips,
disait-il à cette occasion ; toits les jours ont
un, lendenain.

Le bonhomme Numnéro douze avait pris
possession de son lit avec attendrisseiet.
L'hôpital, dont le- séjour parait si dur- â
certaines gens, était pour lui une maison (le
plaisance. Il y trouvait tout à souhait.
Son admiration pour les muondres couimîio-
cités prouvait quelles privations il avait
Jusqu'alo-s supportées. Il s'extasiait su- la
propr-eté (lu linge, sur la bîlancheur- du pain,
sur la succulence des potages l etje nem en
étonnai plus quand j'appris que, depuis
vingt ans, il vivait de pain de mnunition, (le
bouillon d'herbes et - de fronmage blanc
Aussi ne pouvait-il assez vanter la mîunifi-
cence dle la nzition qui avait ouvert dle
pareilles retraites pour les pauvres malades.
Au reste, sa reconnaissance ne s'arrêtait
point là ; elle embrassalit tout A lqîei
dre, Dieu avait eu pour lui des faveurs par-
ticulières ; les hommes s'étaienît montrés
pleins de bienveillance; eV. les choses tour-
naient toujours à son avanttage :aussi l'in-
terne disait-il que Vuntiro douze avait la
49fttuité du bonheur !."-amiais cette fatuité-
là ne vous donnait que de-l'estime pour le
brave homme et des encouragemntà pour
vous-miêm.-

- (a #ui-vre),


